
L’Atelier Habitant et Permanent sur la Ville : la tournée des Grands Ducs ! 

Samedi 31 mai 
 

Programme  
 

10h30, à Figuerolles (Square du Père Bonnet), nous commencerons par la classique, mais ô 
combien essentielle, observation des tris sociaux par l’appétit de la promotion immobilière et 
par les choix historiques d’urbanisme de la Mairie. Des attaques de la culture populaire, il y 
a plein d’exemples à la pelle, pelle qu’il est d’ailleurs conseillé d’amener. 

Entre 12h et 14h, nous irons au Jeu de Paume. Là, du neuf, du beau et du grand… pour les 
pauvres. Le tri des populations c’est d’abord une guerre d’encerclement, au plus près du 
nettoyage. En guise de halte et de rendez-vous, nous offrirons un café aux clients de 
Nespresso, grâce à une petite étale extérieure, qui servira également à accueillir quelques 
fripes et objets. N’hésitez pas à venir admirer nos thermos, savourer notre production locale, 
discuter de ce décorum urbain et de ses TMAX à foison… ainsi qu’à apporter des choses dont 
vous souhaitez vous débarrasser (des capsules ?). 
Entre 14h30 et 16h, rendez-vous sur le Pont de la République. Construire de nouveaux 
équipements clinquants sert souvent à ces tris sociaux, par l’accessibilité temporaire ou 
durable de nouvelles populations aisées. Nous proposons alors d’en investir un. Le choix a 
été rude, tant les exemples de gestes starchitecturaux abondent à Montpellier. Après sondage 
représentatif (10 enquêté-e-s, 9 pas d’accord), nous donnons rendez-vous sur l’édifice peut-
être le plus onéreux de la galaxie : le pont de la République (9 millions pour 75 mètres). Nous 
réaliserons, moyennant un équipement à la hauteur de ces engagements financiers (péage et 
tickets d’entrée), une observation de sa fréquence d’usage, en vue de dresser, pour la Mairie, 
le bilan économique d’une telle prouesse. Nul doute que cet équipement participe de la 
phénoménale attractivité architecturale de la notre ville (dixit l’Express).   
Entre 16h et 17h30, venez enfin nous rejoindre non loin des canards et de leur mare, à Port 
Marianne. De l’onéreux au dispendieux, il n’y a qu’un pas. Comme du pont au tri social. 
Mais, l’inutile a un vilain défaut : il ne s’écoule pas facilement. C’est le cas, parmi bien 
d’autres, de la Mantilla. Rejoignez-nous pour aider nos amis les promoteurs à restaurer leurs 
taux de profits, et ce en organisant des enchères publiques sur tous les invendus… c’est-à-
dire sur à peu prêt tous les logements puisque seuls 25 % ont trouvé preneurs à ce jour. Mais, 
amenez tout ce que vous pouvez… car cela coûte une blinde. Peut-être qu’à nous tou-te-s, 
nous pourrons nous offrir un local à poubelle. 
 
	  
	  


